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Lé  G  UM INE  U  SE  S-H  ÉD  YSARÉES  D’A  FR1Q  UE,

par   le   P.   Cii.   Tisserant.

Geissapsis   psittacorhyncha   (Webb),   H.   Bn.

J’ai   trouvé  clans   l’herbier   du  Muséum  deux  groupes  de   plantes
portant   le   nom   do   Geissapsis   psittacorhyncha.

L’un   comprend   deux   plantes   de   Heudelot,   nommées   par   Bâil¬
lon   G.   Heudelotiana,   nom   resté   manuscrit,   auxquelles   il   faut
joindre   trois   plantes   de   Guinée   Française   :   toutes   ces   plantes
portent  une  étiquette  de  de  Wildeman  :  G.  psittacorhyncha  (Webb)
Taub.,   et  correspondent  à  la  diagnose  de  G.  lupulina  Planch.  don¬
née  par  Baker  dans  Fl.   of   Trop.   AL  II,   155.

L’autre   est   composé   d’un   seul   échantillon,   récolté   au   Cap   Vert
par  Geoffroy  Sainl  -ltilaire,   décrit   par  Webb  sous  le   nom  de  Sœm-
meringia  psittacorhyncha  :   une  étiquette  porte  ce  nom  de  la  main
de  Webb;  une  seconde  étiquette  de  Bâillon  porte  Geissapsis  psilla-
corhyncha   IL   Bn.   —   Sœmmeringia   psittacorhyncha   Webb   (Bâillon
n’a  pas  publié  ce  binôme).

Les   plantes   sont   très   dissemblables,   ainsi   qu’en   témoigne   le
tableau  suivant  :

Heudelot

port   petit   sous-abrisseau,
30-50  cm.

stipule  ové,  obtus,  presque  cor¬
dé  à  la  base,  0,8-1  cm.
long.

folioles   5-6,   herbacées,   oblan-
céolécs,  10  x  6  mm.

L’échantillon   du   Cap-Vert   ne   portant   plus   ses   fleurs   (qu’a   vues
Webb),  je  ne  pousse  pas  plus  loin  la  comparaison.

L’espèce  de  Webb  fui   décrite  en  1849  dans  Spicilegia  Gorgonea,
Niger   Flora,   123.   En   1865,   dans   Transacl.   Linn.   XXV,   298,   Ben¬
tham  décrivait   les   plantes   d’Heudelot   sous   le   nom  de   G.   lupulina
donné  par  Planchon,  mais  resté  jusque-là  inédit;   il   ajoutait   :   il   est
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Saint-Hilaire

plante   beaucoup   plus   forte.

oblong-linéaire,   presque   spa-
tulé,  à  sommet  arrondi,  à  base
étroite,  4  cm.  long.

1 0-12,  coriaces,  largement  ovées,
asymétriques,   25  x   15  mm.
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probable   que   cette   espèce   est   identique   à   Sœmmeringia   psittaco-
rhyncha  Webb  in   Spicil.   Gorg.,   plante   venant   des   îles   du   Cap-Vert
et  que  je  n’ai  pas  pu  voir.

En  1871,  Baker,  F.  T.  A.,   reproduit  G.  lupulina  Planch.,   et  donne
Sœmmeringia   psiilacorhÿncha   Webb   comme   simple   synonyme;   il
cite  les  plantes  de  Heudelot,  et  ajoute  :  «  Also  a  plant  of  the  Cape
Verdr  islands  ».

En  1894,   Taubcrt   in   Nat.   Pilanzenfam.   HT,   3,   321,   cite   G.   psilla-
corhyncha  en  Séi  égarnbic,  substituant  le  nom  spécifique  de  Webb  à
celui   plus   récemment   publié   de   Planchon  :   le   nom  devenait   donc
G.   psiilacorhÿncha   (Webb)   Tuub.,   mais   s’appliquait   h   tort   aux
plantes  de  Heudelot-  C’est  le  nom  qui  prévaut  depuis,  l’échantillon
de   Geoffroy   Saint-Hilaire   étant   tombé   dans   l’oubli,   il   n’est   même
plus  cité  dans  Baker  f.,  Tlie  Legum.  of  Trop.  Al'.,  314.

Il  y  a  lieu  de  rétablir  les  deux  espèces  comme  suit  :
1.   G.   lupulina   Planchon   =   G.   Heudeloiiana   H.   Bn.   mss;   Séné¬

gal   (Casamance),   Heudelot.   555,   G64;   Guinée   Française,   Pobé-
guin   II,   5G8,   À.   Chevalier   14845,   Maria  ud,   93.

2.   G.   psiilacorhÿncha   (Webb)   II,   Bn.,   non   Taubcrt;   Cap-Vert,
Ge  offre  y  Sa  in  l  -  H  i  laire .

Dans  la  clé  du  genre  donné  par  Baker  f.,  loc.  cil.,  la  place  de  cette
dernière  plante  est  ù  côté  de  G.  affinis  et  G.  megalophylla.

On   remarquera   que   je   cite   la   localité   de   Geoffroy   Saint-Hilaire
d’après  F  étiquette  :  Cap- Vert,  et  non  comme  l’ont  fait  Webb,  Ben¬
tham  et   Baker   :   îles   du  Cap-Vert.   On  sait   que  le   Cap-Vert   est   le
point  le  plus  occidental  de  la  Sénégambie,  et  que  ce  nom  lui  a  été
donné  par  les  voyageurs  venus  du  Nord;  le  temps  me  fait   défaut
pour  rechercher  si  c’est  en  Sénégambie  ou  dans  les  îles  du  Cap-Vert
qu’ont   été   faites   les   récoltes   de   Geoffroy   Saint-Hilaire.

Ormocarpum   Klainei   sp.   nova.

Parmi  les  plaides  appartenant  à  ce  genre  et  conservées  à  l’her¬
bier   du   Muséum,   deux  spécimens  onL   attiré   mon  attention  :   l’un
est  du  Gabon,  Kl  aine  1829,  l’autre  est  du  Cameroun,  Zenker  4800;
ils  présentent  des  caractères  qui  les  rapprochent  de  O.  megalophyl-
lum  Harms,  mais  les  folioles  en  sont  plus  nombreuses  et  plus  peti  tes,
et  les  fruits  de  la  plante  de  Kl  aine  en  sont  totalement  différents,
rappelant  ceux  de  O.  verrucosum  P.  Beauv.

Taubcrt   in   Engl.   Jahrb.   XNIII,   188,   décrivait   deux   formes   d’une
variété   nouvelle   de   Diphaca   cochinchinensis   Lour.,   n’osant   pas   sur
des  matériaux  incomplets  créer  des  espèces  nouvelle  s.

Il   créait   donc   D.   cochinchinensis   Lour.   var.   aculifoliolala   Taub.,
caractérisée  par  scs  folioles  grandes,   acuminées,   en  nombre  relati¬
vement   restreint,   avec   les   formes   :
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1.   forma   grandifoliolala,   folioles   5-9,   grandes,   10   cm.   long,
4  cm.  large.

2.   forma   parvifoliolala,   folioles   9-13,   4   cm.   long   1,5-2   cm.
large.

L’année   suivante,   Harrns   reprenait   le   problème   in   Engl.   Jahrb.
XXIV,   291,   créait,   pour   la   forme   grandifoliolala  ,   l’espèce   Ormo-
curpum  megalophyllum,  dont  il  ne  donne  d’ailleurs  aucune  nouvelle
description,   et   laissait   le   problème   ouvert   pour   la   forme   parvifo¬
liolala r,  quoique,  dit-il,  «je  sois  enclin  à  la  considérer  comme  espèce
particulière,  à  cause  des  folioles  non  arrondies  ou  obtuses  (à  la  base),
mais  plus  cunéiformes  ».

Or   les   deux   plantes   de   Klaine   et   de   Zenker   présentent   cons¬
tamment   9-11   folioles   nettement   cunéiformes   (au   moins   les   supé¬
rieures),  ayant  4-5  cm.  de  long  et  2-2,5  cm.  large  :  elles  se  rappor¬
tent   nettement   à   la   forme   parvifoliolala   de   Taubcrt.   D’autre   part,
les  fruits  de  la  plante  de  Klaine  sont  différents  de  ceux  de  O.  mega¬
lophyllum  Harms  (assez  semblables  à  ceux  de  O.  guineense  Hutch.
et   Dalziel   -   Diphaca  cochinchinensis   Lour.,   (  pro  parle),   et   se   rap¬
prochent  de  ceux  de  O.  verrucosum  P.  Beauv.

Il  y  a  donc  lieu  de  considérer  ces  piaules  comme  espèce  indépen¬
dante  :  je  la  dédie  au  Père  Klaine  dont  Ja  récolte  est  venue  donner
une  solution  au  problème;  en  voici   la  diagnose  :

Frulex   1,50   m.   allus.   Coulis   ramique   cylindrici,   glabri,   Slipulæ
Iriangulares,   slriatæ,   5   mm.   longæ,   glabræ.   Folia   9-11   foliolata,
petiolo  1  cm.  longo,  inter  foliolas  alternas  t  cm.  produdo,  eoslulato,
glabro  (in   spec.   Zenkeri  ,   slcilu   juniore,   pilis   parvis   raris   instruclo);
peliolulo   2   mm.   longo;   fûliolis   elliplicis,   ±   longe   acuminatis  ,   acu-
tnine   mucronulato,   basi   cunrulis,   glaberrimis,   cosla   sablas   promi-
nula,  nervis  5-6  jugis  ha  ad  conspicuis  ;  foliota  terminait  sæpe  obo-
vato,   inferioribus  reduclis.   Inflorescenliæ  axillares  ierminalesve  sæpe
brèves  3-4  cm.,  nonnunquam  ad  8-15  cm.  longæ,  mullifloræ ,  pedun-
culo  subnullo ,  pilis  brevibus  haud  dense  vestito;  braclæ  Irifidæ  pedi-
cellum  vaginanl.es   glabræ ,   pedicelli   5-10   mm.  longi..   ±   pilosi.   Flos
(in   spec.   Zenkeri)   bradeolis   biais   1,5   mm.   longis   inslrudus;   calix
angusle  campanulalus,  5  mm.  longus ,  nervis  pilosis  ;  vexillum  obo-
valum   12   mm.   allum;   alæ   obovalæ   10   mm.   longæ;   carirue   pelala
majora  15  mm.  longa ,   4  mm.  Lata  subacuta.   Fruclus  2-3  spermus
6-8   cm.   longus;   slipite   10-15   mm.   longo,   apice   incrassalo,   articulis
leviler  incurvalis  18-20  mm.  longis,  5  mm.  lalis,  juniore  stalu  pilosis,
glabrescenlibus,   haud  raro  verrucosis.

Gabon,   Klaine  1829,   arbrisseau  1,50   m.   de  haut,   à   fruits   étran¬
glés,  23  mars  1900.

Cameroun,   Zenker   4800,   Bipinde,   1913   (distribué   comme   Ormo-
ccirpum   megalophyllum   Harms).
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Smithia   oubanguiensis   sp.   nova.

Species   S.   Volkensii   Taub.   afflnis.   Frutex   l   m.   altus;   caulis   cij-
lindricus   brunneus,   slrialus,   glabrescens,   apice   ratnosus.   Folia   parva
1,5-2   cm  .   longa  ,   stipulis   petiolo   basi   adnatis   lanceolatis,   8   mm.
longis  ;   peliolns   brevis   1-3   mm.   longus,   pilis   albidis   brevibus   pa-
lenlibus   inslrudus,   ultra   foliotas   glaber   ;   foliola   sessilia   10-20   juga
asymdrica,   oblusa  ,   ciliata,   4-5   mm   longa.   Ad   axillam   foliorum,
ramuli   1-2   cm.   lotigi,   dense  foliali,   vetuslate  denudali,   stipulis   mar-
cescenlibus   ;   inferiores   lanlum  foliali,   super  iores   apice   dense  flori-
feri.  Flores  in  racemis  5-0  mm.  longis  sessilibus,  ad  axillam  foliorum
super  iorum   ramulorum   insertis,   glomerulum   denstim   formantes.
Racemorum   rachis   puberulus,   bracleis   magnis   lanceato-acuminatis,
scariosis,   cilialis,   6-7   mm.   longis   ;   pedïcellus   3-4   mm.   longus,   pu¬
berulus,   bradcolis   lineari-lanceolatis,   corollam   æquanlibus,   5   mm.
longis   cilialis   ;   calix   bilabialus,   4   mm.  longus,   denlibus  3   anieriori-
bus   fere   ad   basim   parlilis,   anteriore   parum   longiore   acuminala,
laleralibus   linearibus,   rolundatis,   superioribus   fere   ad   apicem   con-
nalis,   omnibus   cilialis,   cdcrum   glabris,   1-1,2   mm.   lalis,   vexillum

*obovalum  apice  uix  emarginalum ,  basi  ±  cunealum,  5  mm.  longum
3  mm.  lalum ;  alæ  lineares,  unguiculo  breui,  apice  rulundulæ,  1,5  mm.
latæ;   carinæ   pdala,   apice   oblusa,   2   mm.   loin,   naviculariformia;
ovarium  2-ovulahim  3  mm.  longum,  stylo  2  mm.  longo  glabro.  Fruc-
tus  ?

Oubangui-Chari,   Tisserant   883,   fleurs   jaunes   petites,   marais   .
sur   glaise   près   vill.   Pumali,   50   km.   S.-E.   Bambari,   9   janvier   1923.
f  Cette  espèce  est  très  voisine  de  S.  Volkensii  Taub.  ( e  descrtplione),
elle  s’en  sépare  par  ses  feuilles  (au  moins  celles  de  la  tige)  à  folioles
plus  nombreuses,   et   surtout  par  scs  bractéoles  égales  à  la   corolle
et  non  égales  à  la  moitié  de  celle-ci  comme  dans  la  plante  décrite
par  Taubert.
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